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Résumé: Cette contribution tente de mettre en lumière le français parlé en Algérie par des 

apprenants issus du département de français. À cet effet, nous avons proposé à des étudiants une 

tâche langagière qui consiste à présenter des documents (photo, BD, etc.) et d’assurer un 

échange par rapport à des sujets d’actualité. Les énoncés recueillis ont été transcrits puis 

évalués à partir d’une grille d’évaluation pondérée qui prend en compte les compétences 

linguistique, pragmatique et sociolinguistique. Les résultats obtenus confirment nos hypothèses 

du départ que le français, parlé par ces apprenants, présente des spécificités qui le distingue du 

français standard. 

 Mots clés: Évaluation  de l’oral – Compétence langagière en acte – Contextualisation – 

Interaction – Français parlé en Algérie. 

 

الجزائزْ.فٓ ٌذا الإطار قمىا بإجزاءا البحث إظٍار َبزٌىت َجُد لغت فزوسٕت خاصت بالمخكلم ذسىحاَل مه خلال ٌ :الملخّص

اللغت الفزوسٕت َآدابٍا،  قسم الجزائزْ علّ مسخُِلم عللمخٍٔذف إلّ حقٕٕم الكفاءة الشفإٌت )الإوخاج َالخعبٕز الشفٍٓ(   

مه خلالٍا المخعلمّ حعبٕزا شفٍٕا ٔخص ملفا معّٕىا )صُر فُحُغزافٕت ...(، َإجزاء مبادلاث  َلٍذا الشأن قذّمىا حمارٔه ٔعزض

بخذَٔه الخسجٕلاث الصُحٕت، ثمّ عمذوا إلّ حقٕٕمٍا بغزض  قمىا ،بعذٌا َشفإٌت حخمحُر حُل قضأا الساعت الخٓ حٍمّ الطالب .

ٌذي ٌذي الشبكت حأخذ فٓ الحسبان الكفاءة اللغُٔت، َالكفاءة البزاغماحٕت، بىائٍا ضمه شبكت حقُٔمٕت.َما ٔىبغٓ الخىبًٕ علًٕ ٌُ أنّ 

َالكفاءة السُسُٕاجخماعٕت. َفٓ الأخٕز وشٕز إلّ أوًّ حمّ حسلٕظ الضُء علّ وُعٕت اللغت الفزوسٕت لذِ المخعلم الجزائزْ َمه 

معالمٍا علّ المسخُِ اللفظٓ  ثصت ححذدخٍا حثبج جلٕا عه َجُد لغت فزوسٕت خااسردالخصائص الخٓ حم  إنالُاضح جذا 

 َالىحُْ َالصزفٓ َالىصٓ.

َجُد لغت فزوسٕت خاصت بالمخكلم  -الخبادلاث –المقامٕت الخعلٕمٕت  –الكفاءة اللغُٔت  -:حقٕٕم الكفاءة الشفإٌت  الكلمات المفاتيح

حعلٕمٕت اللغاث الأجىبٕت --الجزائزْ  

  
Abstract: This contribution aims at particularly treating the variety of French language used by 

the Algerian learners of the department of French after the production and oral expression. For 

this purpose, we have proposed a language task consisting of showing them some documents 

(pictures, cartoons, etc.) and assuring an exchange related to some up-to-date topics. The 

statements gathered were transcribed and then evaluated on the basis of a well-balanced 

evaluation table which takes into account the linguistic competence, pragmatics and 

sociolinguistics. The obtained results were confirmed our hypothesis concerning the specificities 

of this typical French. 

Key Words: oral expression evaluation- language competence in act- didactic contextualization- 

interaction- Algerian French. 
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« consisterait à ne pas les reléguer ni les négliger, mais tout au contraire à se les approprier, à les 

maîtriser d’une manière ou d’une autre, car ils font partie de la culture qui est celle de nos 

enfants, plus ou moins jeunes » (Porcher Louis 1994 ). 

« L'éducation aux médias a pour objectif de développer « leur capacité de réflexion et qu'ils 

fassent preuve de discernement dans leur consommation en acquerrant une nouvelle attitude 

fondée sur l'exercice d'une pensée critique autonome (  LARAMÉE, A., PIETTE, J, 1995).La  

tâche de l'école  est de traiter  des médias, dans la diversité de leurs dimensions. Amener  Les 

jeunes à comprendre que les médias n’étant pas des reflets de la réalité, produisent des messages 

qui manquent de transparence, et demandent à ce qu’on les envisage comme des « constructions 

», des « représentations »  ou expression de points de vue particuliers sur des réalités , en un mot 

leur apprendre à reconnaître après une analyse,  leur langage, la modes de construction des 

messages et leurs influences sur la vie privée et publique, les enjeux et les phénomènes 

impliquant les médias et les jeunes en tant que public –citoyen. Une éducation aux médias est 

une éducation à la citoyenneté, Piette croit que le développement de la pensée critique des élèves 

constitue désormais une condition essentielle pour l'exercice de la vie démocratique (PIETTE. J, 

op cit, 1996).  

 

Notes 

(1) L’arrivé d’Internet, semblerait concrétiser la vision de village planétaire 

(2) Enquête faite par Octobre Sylvie, Les 6-14 ans et les medias audiovisuels Environnement 

médiatique et interactions familiales. 

(3) Quelque fois, la prise  en charge de l’éducation aux médias par l’école  

( particulièrement  l’école algérienne) se fait beaucoup plus par le rejet  et par discours 

alarmiste, confondant analyse critique et dénigrement des médias et de leur contenu.  
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adultes mais on déplore qu’ils ne fassent pas montre d’esprit critique ». (PIETTE, J, 2005 ) 

S’intéressant aux NTIC, la presse algérienne avait déjà fait une observation sur la situation 

dramatique de l’éducation par et aux  médias en Algérie en faisant allusion  au 

nombre  « ridiculement bas de sites web algériens  et de la faible production de contenu »et 

interpelle  l’école à jouer « un rôle de catalyseur » en proposant que «  Chaque établissement 

scolaire devrait se doter d’un site web conçu par ses élèves, sous la direction de leurs 

enseignants » ( Le Quotidien d’Oran, 11 Mai 2008) 

L’essentiel dans cette forme d’éducation par les médias , n’est pas l’utilisation de ces outils 

«  par effet de mode »  mais pour enseigner la rigueur, la logique et la cohérence qui sont les 

principes fondamentaux d’un accompagnement pédagogique. 

 

L’éducation aux médias un développement de l’autonomie critique des jeunes. 

 

Internet est défini comme un réseau spontané, émergent, il est  « chaotique, anarchique, 

totalement décentralisé. Aucune administration centrale ne le dirige, personne ne le possède et 

plus personne ne peut arrêter son développement. » (Joël de Rosnay,1998, op cit)  

L’ éducation aux médias  ne devrait pas être , comme le fait remarquer Barthelemy un  « concept 

encore aujourd’hui trop fourre-tout »  ( Barthelemy  Fabrice , - 2008 ) . l’éducation aux médias  

représente tout un projet qui non seulement aide le jeune à acquérir des connaissances sur les 

médias mais aussi et surtout à «  développer son autonomie critique à l’égard des médias ». 

(PIETTE, J. 1996 )   

La perspective de l’éducation aux médias est de faire en sorte que les médias «  deviennent eux 

mêmes objet d’étude ( ……) Il s’agit alors de travailler sur les productions médiatiques elles-

mêmes, sur leur origine et sur la manière dont elles sont construites, diffusées et consommées. 

De s’interroger sur les modalités de réception des messages des différents médias et chercher à 

comprendre la nature de leurs effets en commentant et en se prononçant sur les idées, les valeurs 

et les points de vue qu’ils véhiculent. Convier l’élève à une démarche d’éducation « aux » 

médias, c’est l’amener à s’interroger sur la nature des relations que nous établissons avec les 

médias, individuellement et collectivement. »  (  Piette J, ibid 1996 ) 

 Louis Porcher après avoir publié, ‘’l’école parallèle’’ ( PORCHER Louis,1973) revient  dans  

son ouvrage‘’ télévision, culture, éducation’’, sur le discours  «  pas très positif » ( 3) que tient 

l’école sur les médias et déclare que l’attitude «  sereine » face aux nouvelles technologies 
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complètement développé le réflexe d’évaluer l’information qu’ils obtiennent grâce à cet outil. 

Les étudiants ne remettent pas en question la pertinence de l’information trouvée lorsqu’ils 

rédigent leurs travaux» ( Mary Frankoff 2013) 

 L’information  disait Joêl  de Rosnay dans une interview « n’est rien si elle ne devient pas 

savoir et culture ». ( Joêl de Rosnay) 

Et donc il n’est d’aucune efficacité de généraliser l’utilisation d’Internet dans les institutions 

scolaire sans accompagnement pédagogique, c’est à dire  « apprendre à gérer et hierarchiser 

l’information » pour donner du sens à ces projets, faire une éducation  par les médias et une 

éducation aux médias. 

 

L’indispensable éducation par et aux médias : 

 

Face à l’impossibilité d’arrêter le développement accéléré des NTIC, développement du 

multimédia, des « autoroutes électroniques », de la télévision interactive, des « réseaux 

interpersonnels de communication informatisée planétaire »,  ces deux formes d’éducation 

deviennent fondamentales pour une socialisation saine ou comme la qualifie de Rosnay faire une 

« diététique de l’information »  

Gonnet cite les efforts fournis, chaque année  pour former plus de 10.000  enseignants à 

l’utilisation de l’information grâce à un réseau décentralisé dans chaque académie » 

 (GONNET Jacques,1999). 

Des centres d’entrainement aux méthodes d’éducation actives ( Ceméa) ont été créés dans un 

cadre de mouvement d’éducation populaire regroupant des personnes engagées dans des 

pratiques «  autour des valeurs et des principes de l’éducation nouvelle et des méthodes 

d’éducation active, pour Centres d'Entraînement aux Méthodes d'Éducation Active, pour 

transformer les milieux et les institutions par la mise en action des individus »  

Une éducation par les médias est une démarche  qui utilise les technologies comme support 

pédagogique. l’utilisation de films, d’émissions de télévision et de radio, de journaux, d’affiches 

publicitaires comme «  auxiliaires d’enseignement ». L’éducation par les médias renvoie ainsi à 

une pédagogie du soutien, où les productions médiatiques sont au service de l’enseignement des 

matières scolaires ( Piette. J, 1996).  

L’éducation aux médias est loin d’être une perspective pédagogique techniciste basée sur la 

maitrise seulement de l’outil car des études ont démontré que « les jeunes parviennent 

rapidement par eux-mêmes à maitriser la technologie, ils sont souvent plus compétents que les 
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algériens utilisaient Internet.   

 

Les effets d’un usage non accompagné des nouvelles technologies de 

l’information et de la communication ( NTIC) : 

Un premier effet, une socialisation parallèle. La littérature foisonne à propos des effets pervers 

des médias sur les jeunes qui ne sont pas suffisamment équipés psychiquement et 

intellectuellement particulièrement face à la télévision, et face à  l’internet et aux jeux vidéo »  (  

TISSERON S. 2002 ) 

Les ouvrages concernant les effets de l’audience télévisuelle sont nombreux, sur les médias et 

leur transmission culturelle descendante « On se place ainsi dans le cadre d’une socialisation 

verticale » ( Octobre Sylvie, op cit 2003 ) 

C’est ainsi que deux chercheur en  sciences de l’information et de la communication, Delamotte 

et Liquette interpellent l’école à s’intéresser au monde familial et privé de l’enfant et de ne pas 

encourager la séparation univers personnel/univers académique  car c’est renforcer « La posture 

actuelle des élèves consistant encore à renvoyer dos à dos les usages scolaires des usages 

personnels les prédisposent plus ou moins volontairement à résister à toute démarche de transfert 

d’acquis et de méthodes proposés à/par l’école » (Eric Delamotte et Vincent Liquette) 

Le deuxième effet d’un usage non accompagné des nouvelles technologies de l’information et de 

la communication (NTIC): c’est le phénomène du copier –coller ou ‘’l’apprentissage du plagiat 

‘’ 

A l’école algérienne, l’apprentissage d’Internet est généralisé par une demande croissante de 

préparation de travaux scolaires via Internet sans aucun accompagnement  pédagogique par le 

personnel enseignant. Cette démarche d’apprentissage a eu comme effet  pervers, une tendance 

très forte au plagiat. L’enfant algérien  abandonne la lecture et les techniques rédactionnelles et 

préfère le copier-coller sans aucune appropriation de l’information et de la connaissance, et 

comme le souligne Perreault «  la source d’information devient par un tour de magie bureautique 

le document à rendre, parfois sans la compréhension, l’appropriation des connaissances 

disciplinaires » ( Nicole Perreault  2007 ) 

Dans son étude sur le plagiat dans les travaux scolaire, Mary Frankoff démontre que  la 

recherche par internet est devenue une habitude appréciée par les étudiants, mais ils « n’ont pas 
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bouleversement de tous les aspects de la vie. Il a fait  une classification des médias et une 

définition très large de ce qu’est un médias. Avec l’expression très répandue « Medium is 

message », Mc Luhan s’est appliqué à classer les médias et à définir ces médium comme étant 

des vecteurs techniques qui prolongent les sens de l’homme. Ils sont des extensions mentales au 

corps de l’homme et ont une capacité de transformer la réalité perçue. En plus de cet apport, Mc 

Luhan avait  fait la prédiction que le monde serait un village global avec la poussée des medias 

(1). Ce qui caractérise sa pensée est le primat accordé aux médias, pour lui tout est media et les 

médias sont partout. 

D’autres travaux soulignent  la dimension symbolique des médias. Ainsi les travaux de 

Dominique Wolton sur la télévision et sur Internet se sont centrés sur l’analyse des usages de la 

télévision et ses idéologies en affirmant que la télévision se trouve entre deux idéologies : 

l’idéologie technique, et l’idéologie politique, la question de Wolton   « quand reconnaitra-t-on 

que le problème est de socialiser les techniques et non de techniciser la société » (Dominique 

Wolton  1997 et 1999 ) pousse à voir dans les instruments médiatiques une aliénation de 

l’homme et une rationalité technique mise au service d’une société de consommation passive. 

Depuis, les NTIC, se sont développées et ont modifié l’approche de l’information et de la 

communication, orientant les recherches en sciences sociales vers trois axes de recherche : le 

problème de l’apprentissage,  de l’appropriation, et celui de l’usage de ces technique et des 

machines dont l’objectif majeur est de montrer en quoi les questions de sens et de 

représentations et de technicité sont importants dés que l’on parle de médias. 

 

Usage des médias et transmission culturelle verticale 

 

L’environnement médiatique domestique des  jeunes est dense tous les foyers disposent d’une 

télévision et d’un matériel audio et de plus en plus  disposent d’un ordinateur (2)  qui sont 

considérés comme un équipement lourd et des consommables (disques, CD, cassettes audio, CD-

Rom, cassettes vidéo, DVD, etc.). Dans ces situations, s’expriment des normes et des valeurs 

éducatives « dont l’incorporation progressive peut être l’un des objectifs de la socialisation 

familial, et qui, toutes construisent le statut médiatique de l’enfant. » ( 6 ) (Octobre Sylvie, 2003)  

Bien que l’utilisation des technologies de l’information et de la communication ne soit pas 

encore bien ancrée dans le système éducatif algérien, les enfants sont de plus en plus nombreux à 

s’intéresser aux nouvelles technologies. Un Forum organisé par la fondation nationale pour la 

promotion de la santé et le développement de la recherche  révélait, que 77% des enfants 
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Les dimensions techniques et symboliques  des médias. 

 

Les médias ont été définis d’abord comme étant des moyens techniques. Les deux définitions 

résumant cette perception sont celles de Francis Balle qui définit les médias comme étant «  un 

équipement technique permettant aux hommes de communiquer l’expression de leur pensée, 

quelle que soit la forme et la finalité de cette expression » (Balle Francis, 1990 )  

Cette définition large  qui prend en compte la diversité des médias et de ses acteurs (presse, 

radio, télévision, Internet...), le côté technique et celle de Claire Beliste qui selon elle , un média  

« est un terme désignant habituellement tous les supports de diffusion massive de l’information 

et correspondant ici aux technologies modernes de l’information et de la communication en tant 

qu’elle transforment les différents processus cognitifs dans le rapport à  l’information : accès, 

compréhension et interaction. » ( Belisle Claire,  1999 ) 

 Cependant, en plus de leur dimension technique , les médias comportent une dimension 

symbolique importante. 

Harold Innis et Marschall Mc Luhan  se sont aussi intéressés à la dimension technique et la 

dimension symbolique des médias. 

Innis dans son ouvrage ‘’ communication et Empire », a montré l’influence fondamentale des 

médias dans l’organisation de la société par rapport au temps et par rapport à l’espace. Tremblay 

qui a beaucoup travaillé sur  Innis le décrivait comme étant « l’un des premiers chercheurs à 

avoir mis en évidence l’importance stratégique des communications dans la création et la survie 

des empires depuis les tout débuts de la civilisation. La théorie innissienne s’articule en fonction 

des concepts de base que sont le temps et l’espace »  (Gaëtan TREMBLAY ) Innis décrivait 

deux formes de médias, celui lié à l’espace  et symbolisé par l’imprimerie et la communication 

électronique  qui mène vers l’extension et le contrôle d’un territoire cette forme de médias 

exprime un déterminisme technologique et réduit toute participation sociale  

Tandis que  celui lié au temps, est basé sur la culture orale, l’écriture et met en avant la mémoire, 

le sens de l’histoire, les formes traditionnelles de pouvoir et une petite communauté détenant ces 

formes de communication. Enfin, selon Innis, le fonctionnement de ces médias dominants 

suscite la création de monopoles du savoir, exercés par une caste ou un groupe de prêtres, de 

scribes, de savants à qui le pouvoir octroie un certain nombre de privilèges.L’apport de Innis est 

d’attirer l’attention sur la tendance à la centralisation des médias pour penser à rétablir une autre 

forme de communication permettant le maintien de la démocratie. 

Tandis que la pensée de Mc Luhan repose sur une conviction profonde , celle qui montre le 

pouvoir des médias dans la définition de l’environnement de l’homme et de la société et 
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